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OVRAÂGE, il nous faut cajoller, 
Et micux que iamais babiller, 
AIN Eticy chanter & dire, 
EST) Que quañ hors de martyre 
SS Nous croyons cftreaffcurement, 
Voyant va fi bon changement, | 
Malgré Ie mal-heureux langage 
De ceux qui ont di queles pafliges 
E ftoient bouchez des ennemis, 
Ceux là ne nouseftoient amis 
Quivenoient dire ces nouuelles, 
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‘Qui n'eftoient ny bonnes ny belles: 
Mais (çauez-vous bien qui c’eftoit 
Qui-cescomptes nous raporto't, 
Ce font de ces Monopoleurs, 
De ces Larrons, de ces Volleuts, 
Qui defireroient que la Ville, 
Hommes, garçons, femmes & fille 
. Fuffentperis dedans vnfeu, 
Voylaleur priere & leur vœu: 
Mais mal-gré eux & leurs audace, 
‘Lebon Dieu nous fera la grace 
De vaincre ceux qui veulentmal 
A Paris, &le Cardinal 
Pour certain a beau faire & dire, 
II faut qu'il meure en martyre, 
Ainfi le di& Noftradamus, 
Et le Grand Polyphemus 
Dans trois ou quatre Centuries, 
Etie croy bien que les furiés 
‘Son ame bourclent dcfia. 
Bien plus que nefait Margaja. 
Il faut reprendre mon difcours, 
Cen'cft pas pourrparler d'amours, 
C'eft pour vous faireicy entendre 
Que les Boulangers fans attendre 
‘Sont fournis debleds & fromens 
Pour vous faire de bons pains blancs, 
Que l'on vendra à bon marché, 
De cecy aucun n'eftfafché, 
Il ya beaucoup de mesamis 
‘Qui font as de manger pain bis: 
—Maisà prefent dorefmauant . 
Ilen pourront manger de blanc, 
L'on en voit deffus la Boutique, 
T'eftime fort cefte praticque, 
kgy deveritable François, 
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Tevoudrois qu'à toutiamais 

1 fuft ainf dorefnauant, 

Pour foulager les pauuresgenss 

À proposles petirsenfans ke 
Serefioüiront maintenant -. 

Les Paciciersfontdes gateaux, 

Des grands,des petits & des beaux: 
‘Comme ils auoientaccouftume, 
Cclaeft bicnaeftimer: 

: Caril y abien quinzeiours | 
Que les gafteaux n'ont plus decours, 
Cecy font des difcours d'enfans , 
Difons des propos plus eloquans, 

_ Parlons du Princede Conty, 

. Qui de valeur eft aflorty, 

_ Debeauté & de bonne grace 

Autant que Prince fans falace. 

- Touslesiours il va aux trauaux 
Âuec les autres Generaux, 

-Où1l mettous fes gens en erdre, 
Ne permettant aucun defordre, 
Faittrauailler fort promptement, 
Aux lignes & aux retranchements, 
Pour empefcher aux ennemis 
Dec faire ce qu'ils ont promis, 

À ce Diable de Cardinal 

Qui ef pire qu'vn cheual, 

Puis qu'il ne veut pas reconnoïftre 
Ceux qui ont caufé qu'ileft Maiftre, 
Dont pour fuy auoir faithonneur 
Tls en font prefque a malheur: 
Mais parauant quinze Dimanches 
Is en pourronttirer reuanche:: 


Car noftre armée eft bien complete 


V'infanterie belle & Iefte,# ‘ 
Mefme fansfairebraucrice, 1° 
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Neusauons belle ns 
Lefquels {ont tous bien montez. 
E:harnachez X cfquipez; | 
D où la Villeen eft bien contente:. 
Mais nos noms l'efpouuante 
Ontprif fçauez- -VOUS comment, 
Onjleur amandé vrayement : 
Quecc GrandArchidue Guillaume, 
Autrement Leop old fe nomme, … 
Vicntraucc quantit té de gens, 
Vvalons ; Crauarés & A. lemans;: 
Quiontiuré, chole afleurée # 
Debicn-toft reduireen fumée 
Le Cardinal ; fi deformais 
Bien-toftne veut fairela Paix, 
Et defa leur armée auance,.. \ 
Puisqu ils {ontentrez da ER CE à 
- Sans faire aucune hoftilité, 
Dont chacun eft bien contente, | 
Mefmeil a mandé vne lettre , 

À Madmeïfelle, fans obmettre,.… M 
La fuppliant qu'à dette fois. 

Elle fe porta pour la Paix; 

Et qu'elle fit tout fon pouuoir,. 
Mettre la Reyne : a fon deuoir, 
L’ondit qu'elle yeftbienp portée, * 

Et le bruit & la renommée: | 
Court que là Reine vayemens * 
Demande accommodement. nd Fe 
D'autre ont diét que de Condé fr. 
Defre ce ieur fans tarder,. ET à 
Que l'on veille liurer AR age 2 Fr He 
4 Si celafcfait , toute [a canaille fi 

 Pourtra bien quitter |' OrRcMenE,. » 
Les bagues &r demy feings se 
a ils ontprisi es autREs femmes, 
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N'eft-ce pas poureuxvn grand blafme, 

Depañfer plutoft pour voleurs 
Que non pas pour desgens de cœur 

Car ils ont pillié les Eglifes | | 

Et mis les hommesen chemife 

Sans auoir aucune pitié, 

Eftant pires plus de moitié 

Que ne feroit pas le Tartare,. 

Le Turc, Sarazin & barbare, 

Mais voicy leur chaftiment 

Quiaproche certainement 

Car pour vray le Duc de Longueuille 
A vnearmée bien gentille 

Quieft logéciceiour 

- À Roïüen dedans le fauxbourg, 

Etiks s'en vont prendreleur marche 

À tirer iufque au Pont de l'Arche 

Pour s'aflembler cemediton 

Auec monfieur de matignon. 

Cependant au pays du Maine 

On fi arme chofe certaine, 

Et les petits & les grands 

Les gens de meftier & Marchands 

Y veulent tous chofe affeurée | 

Ce iour compofer vnearmée: 

Bref defia plus dehui& mille : 

D'humeurtres-gaillarde & gentille 

Ont promis que [le Mazarin | 

Poura, bien pañfer par leur main, 

S'il y paffe qu'ilprenne garde | 

A ce bien fournir de Moutarde, . 

- Car ils ont tres-bien dela chair, 

- Que l’on n'achette pastrop cher 

Ca, ça,quitons la Normandie, 

 rautà prefent queie vous die 

Qu'à ce coup deuers Bordeaux 
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Onarme hommes & Cheuaux 


Pour &au nom de fa Commune 
Promptementtanter la fortune, 
Et ont iuré par leur (erment | 
Qu'ils feront pour le Parlement, 
Comment difent-t'ils de courage 
Soufrirons nous qu'on face outrage 
Au plus illuftre Parlement nt 


Quifoit deflous le firmament, 


Nenny nenny ie vous affeure 
Qu'aucun de nous ne fe pariure, 
Nous fommestous prefts de mourir, 
Et le parlementfecourir. 
Voila comme chacun fe porte 


À nous defendre dela fotte 


Nous en deuons tousen ce lieu 


Bien humblement remercier Dieu, 
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